
N°   86 Mai 2025                      Publication  Périodique  ISNN 2678-3576 

SOMMAIRE : 

Éditorial : 

Page 1 

 

Paroles  

de résidants   

Pages 2 à 7 

 

Événements 

Page 8  

 

Page 1 

 Ce thème de la lecture abordé par Françoise        

Vandermesse acte un grand nombre de lecteurs parmi les 

résidents.   

 En serait-il de même aujourd’hui, dans d’égales pro-

portions si nous interrogions nos familles et nos amis?  

 Les images ont pris, dans notre société, une place 

immense, entre la télé, les vidéos sur les réseaux so-

ciaux… 

 Enfant, je lisais le « club des cinq » de la biblio-

thèque rose, des petites histoires sur fond d’énigme, puis 

je suis passé à Zola et surtout à Jules Verne.   

 Et je n’oublie pas les bandes dessinées, ma préférée 

était Tintin, suivie d’Astérix et Lucky Luke !  

 J’avoue humblement qu’aujourd'hui, entre le travail, 

les enfants, la vie de couple et le sport, il reste peu de 

place pour la lecture… 

 Avec mon épouse, nous n’avons pas réussi, pour 

l’instant, à transmettre le virus de la lecture à nos             

trois garçons, mais l’espoir est toujours là ! 

       Vincent Castel   

 La lecture  
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 L’équipe de la médiathèque et les animatrices de l’Ehpad vont mener 

conjointement une opération de lectures vivantes, initiée par la bibliothèque 

départementale du Lot . 

 Elles s’attacheront les services d’une compagnie de comédiens. Les au-

teurs pourront être présents pour un échange avec les résidents . 

 Aussi, dans le perspective de ce projet, me suis-je demandé quelle avait 

été la place et l’intérêt de la lecture dans la vie de nos ainés.  

 Les témoignages sont variés. Occasion, pour nous lecteurs, de nous 

poser, personnellement, cette même question.  

Françoise Vandermesse 

 Petite fille, ma maman m’avait abonnée à une revue. Je l’attendais avec 

impatience chaque semaine. Elle s’appelait Lisette. 

 Quand je rentrais à la maison, j’avais mon petit coin de lecture. C’était 

mon coin à moi, dans ma chambre. Il ne fallait pas me déranger. Surtout pas 

mon frère qui n’était pas un lecteur assidu, mais je sentais qu’il aurait aimé 

faire ce que je faisais. Pas question de me déranger ! 

 Ma mère veillait à ce que ce soit respecté car elle appréciait que je lise. 

Elle savait que tout ce que je lisais me profiterait un jour ou l’autre. 

 J’avais un cahier où je notais certaines phrases qui me plaisaient beau-

coup. 

 Je continue toujours à lire des livres que je retire à la bibliothèque . 

J’aime les romans célèbres.  

Madame Larroque 
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 J’aimais les livres d’aventures, ce qui se passait dans d’autres régions. Ça 

permettait de ne pas vivre toujours dans le même bocal !  

 Il n’y avait pas la télé à l’époque, alors on lisait. Après, la télé a pris le des-

sus. Les lectures se sont faites plus rares.  

 Je continue de lire. J’ai l’occasion de trouver de bons livres à la biblio-

thèque et d’avoir le choix. 

 Le personnel de la bibliothèque est de bon conseil. Je leur donne mes 

centres d’intérêt. Elle trouvent toujours . 

Madame Chibary 

 Je n’étais pas une lectrice. Des livres, je n’en avais pas tellement à la 

maison. J’étais plutôt dans la rue ou dans le jardin avec les copines. 

 Même maintenant, je m’efforce à lire. 

 Je lis, mais le lendemain j’ai des trous. Je suis obligée de revenir en ar-

rière pour retrouver le fil de l’histoire, surtout quand il y a plusieurs person-

nages . 

 J’aime bien les biographies, les romans de temps en temps. 

 J’aime les auteurs qui voyagent beaucoup et racontent leurs décou-

vertes, leurs parcours. On construit ainsi le paysage dans notre tête et on a 

l’impression que c’est nous qui voyageons. Je me concentre... et je suis 

avec l’auteur sur le site.  

Madame Yelles 

 Je n’aimais pas lire. J’aimais plutôt les activités manuelles, le tricotage. 

A l’école j’étais bien obligée . 

 Mais, comme j’étais souvent malade on m’envoyait prendre l’air à l’ex-

térieur. Je travaillais dans le parc de l’école à entretenir les fleurs  dans les 

massifs pendant que les autres étaient en classe. 

 Je n’ai pas eu mon certificat d’études . 

 Plus tard, c’était mon mari qui écrivait. Il savait écrire, lui.  

 Maintenant, ce sont mes enfants qui font tout ce qu’il y a à faire en 

termes de papiers et je les en remercie. 

Madame Bessières 
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 Enfant, il y avait la bibliothèque verte avec une jeune, Alice, détective aux 

Etats-Unis. Ses deux meilleures amies étaient Marion et Bess. Elles menaient 

l’enquête toutes les trois. J’ai découvert Mary Higgins Clark quand j’étais 

jeune adulte. C’est « la Reine du suspens ». Jusqu’à la fin, c’est le mystère, 

c’est ce qui est intéressant. 

 C’est tellement bien écrit qu’on ne connait l’issue qu’à la fin. J’ai toutes 

ses publications. 

 J’aime les biographies, en particulier  celle de Lady Di . Il se trouve que 

nous avions 19 jours d’écart et que nos fils ont  le même âge.  Ça crée des 

liens. Je me suis donc intéressée à sa vie. 

Madame De Labaca 

 A l’école, on faisait la lecture tous les matins. Le maitre ou la maitresse or-

ganisaient cette séance. 

 Jeune et adulte, j’ai beaucoup lu. Surtout des auteurs qui racontaient leur 

vie. Ceux qui avaient fait la guerre par exemple. C’était très intéressant. On 

apprenait beaucoup. 

 Je continue à lire maintenant. Ma fille me prête des livres. 

Madame Malique  

 J’aimais beaucoup lire. J’ai lu une partie de 

 - Victor Hugo: Les Misérables, Notre Dame de Paris 

 - Stendhal : Le rouge et le noir 

 - Tolstoï : Anna Karénine 

 - Zola : Germinal, Le ventre de Paris 

 - Les poésies de Verlaine, de Lamartine 

 La lecture c’était un enrichissement, une culture. J ‘apprenais . 

 Maintenant, je ne peux plus lire pour raison visuelle. Mais j’aimerais. 

 J’aimais tourner les pages... avoir la suite de l’histoire. 

 La lecture c’est comme un film. D’ailleurs, on met les œuvres en films. 

Madame Bernatas 
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 J’aimais la lecture. 

 C’est intéressant parce que ça nous apporte beaucoup de choses que l’on 

ne connaissait pas. 

 On est content de lire et même de relire ce que nous avons aimé . 

J’ai toujours beaucoup lu. 

Madame Bessou 

 Jai lu tout Balzac quand j’étais au lycée. Dostoïevski que nous étudions 

en classe. 

 Je lisais aussi Christian Signol pour connaitre la vie locale. Il était origi-

naire des Quatre Routes dans le Lot et travaillait à la Mairie de Brive. Je l’ai 

rencontré à la Foire du livre à Brive et à Cahors à la Maison de la Presse où il 

dédicaçait un de ses livres « Marie des brebis ». 

 Maintenant je lis surtout des écrivains du terroir, pas forcément connus. 

 J’ai lu tous les livres de la bibliothèque, ici au Petit Bois. Alors je vais en 

chercher à la médiathèque. J’aimerais y aller régulièrement mais en fauteuil 

roulant, c’est un peu difficile. 

 Les animatrices ont tant à faire que je ne veux pas leur demander de 

m’accompagner plus souvent. 

Madame Pasquet 

 Nous étions 5 enfants .Maman avait du travail. J’aidais. Je faisais ce qu’il 

y avait à faire.  

 J’aimais lire mais ce n’était pas trop la mode . 

 Plus tard, quand je travaillais, lire, me reposait. 

Madame Legendre 



Page 6 

 Je lisais mais je ne peux pas dire quel livre m’a particulièrement marqué. 

 Ma mère me guidait vers tel ou tel ouvrage mais je n’avais pas de thèmes 

précis en matière de lecture. 

Monsieur Ordy  

 On m’a sortie de l’école pour me louer. 

 J’aurais aimé étudier. C’était une autre époque. 

 A l'âge que j’ai - 100ans - j’écris et ne fais pas de fautes.  

 Si j’avais pu étudier,  je n’aurais pas été ministre bien sûr ! , mais j’aurais 

eu une vie différente de celle que j’ai eue. 

 Mes parents ne pouvaient pas faire plus que ce qu’ils faisaient. 

 Je n’ai pas pu me mettre à la lecture quand j’aurais voulu, alors je ne vais 

pas m’y mettre maintenant !  

Madame Bouzou 

 J’ai eu un instituteur et une institutrice qui m’ont appris à aimer la lec-

ture. 

 Ils m’ont aussi préparé à passer le certificat d’études. Aux épreuves 

orales il fallait lire un texte à haute voix. C’était très important de mettre le 

ton. 

 Adulte, j’ai aimé, entre autres les romans policiers. Je lisais la Presse . 

Je ne peux plus lire. Avec la vue, c’est compliqué. Je regrette beaucoup. 

Monsieur Pradal 
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 La lecture, j’aime bien mais de temps en temps. 

 Enfant j’aimais  plutôt la nature, les grands espaces, la verdure. 

Madame Lacassagne 

 Nous étions des paysans. Je parlais Basque, ma langue.  

 A l’école j’ai beaucoup souffert parce qu’il fallait parler espagnol. 

 Je ne pouvais pas lire parce que les livres étaient écrits en espagnol.  

 Jamais on ne nous a respectés. 

Madame Sasiain   

 J’adorais lire . 

 J’ai un livre dont j’ai gardé le souvenir «  L’épreuve de Georges » l’histoire 

d’un enfant qui râlait de devoir aller en classe. 

 Un jour ses parents, astucieux, lui ont dit «  Tu as le droit de ne plus aller à 

l’école » 

 Il s’est retrouvé libre, mais seul. Il s’ennuyait. Si bien qu’il a fini par dire 

«  Je souhaite retourner avec les autres » 

 Ce livre était très bien écrit . J’étais très jeune à l’époque. 

 Un jour Maman m’a trouvée à lire assise sous la table. J’aimais lire. Je li-

sais tout ce qui me tombait sous la main. 

 Toute ma vie j’ai beaucoup lu. Ça m’apportait un grand plaisir, sans doute 

une certaine culture . 

 Arrivée ici, j’avais du temps libre. J’ai passé des portions de nuit à lire. 

 Ma fille lit moins que moi mais quand elle commence un livre elle a hâte 

de le finir. Pendant l’exode nous avons évacué en voiture. Elle lisait pendant le 

voyage. C’était une évasion pour elle. 

Madame Guilhem 
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T outes nos pensées accompagnent les familles et les proches de Suzanne Cazes, 

Jeanne Combes, Eliane Rodrigues, Marie Thérèse Conquet, Robert Fernandez.  

 Nous souhaitons la bienvenue à Alice Faucher, Renée Delolmo, Marius Pradal,                          

Jean Vallès, Jeanine Guilhem.  

 Nous venons de vivre le repas des familles 2025. Visiblement, sur tous les retours que 

nous avons eus, les résidents comme les familles sont très contents de cette journée. Un 

grand merci à l’Association du petit bois, à tous les bénévoles et à ceux qui ont pû donner un 

coup de main au cours de cette journée, sans oublier évidemment tout le personnel !  

 Cette grande fête est attendue chaque année. Elle ne doit pas faire oublier les anima-

tions du quotidien, où des activités très variées sont proposées par les animatrices.  

Petit florilège... 

Sortie au marché de 

Lalbenque le samedi 

matin 

La dictée réalisée à l’EHPAD 

Chasse aux œufs et 

atelier équilibre avec 

l’école D. Roques à 

Pradines 

Visite du Musée 

Henri Martin à      

Cahors (plusieurs  

visites sont prévues) 

Rencontre avec des lycéens 

au Lycée Clément Marot 


